
Une défaite à l’image de la saison 

 

Le Biarritz Olympique a chuté contre Clermont pour la dernière réception de l’année. Durant le 

premier quart d’heure, les Basques ont défendu de manière intense. Juste après la 15e minute de 

jeu, les Basques ont cru marquer le premier essai de la rencontre par l’arrière emblématique du 

club, Lucu, pour son dernier match, mais l’arbitre a assez étonnamment refusé l’essai pour une 

faute de Steve Barry, suite à un jeu au pied de Gilles Bosch. L’ouvreur biarrot va ouvrir le score 

quelques minutes plus tard. Les Basques vont mener jusqu’à la 39e minute, moment où les 

clermontois se réveillent enfin. Après pas mal d’approximations, cette action sera conclue par 

Damian penaud. Et malgré les taquineries du public Basque pour Camille Lopez, qui aurait dû 

signer à Biarritz avant de se rétracter puis de signer chez le voisin Bayonne, ce dernier va réussir 

tous les coups de pied qu’il aura à tenter à une exception. Dès le début du deuxième acte, 

Sébastien Bezy va inscrire le deuxième essai Auvergnat sur une jolie relance de leur part. Malgré 

la volonté certaine des biarrots de jouer, les clermontois vont obtenir le bonus offensif aux 

alentours de l’heure de jeu, suite à un groupé pénétrant, pour un score de 21 à 3. Avant que les 

biarrots ne réagissent suite à une touche grâce à leur pilier d’origine géorgienne. Les rouges et 

blancs vont revenir de manière éphémère à moins de deux essais transformés en ôtant 

provisoirement le bonus offensif aux Auvergnats. Celui-ci sera récupéré grâce au doublé de 

Damian Penaud à cinq minutes de la fin du match. Malgré une dernière belle action, les Basques 

ne vont pas inscrire de deuxième essai. Le score final sera donc de 8 à 26. Il était alors temps de 

dire au revoir aux joueurs qui partent. On peut d’ailleurs regretter que la cérémonie ait eu lieu un 

petit moment après le match, ce qui a fait que le stade était à moitié vide, même pour les joueurs 

les plus emblématiques comme le capitaine anglais, auteur du tir au but historique l’an dernier, ou 

alors Mathieu Hirigoyen ou Lucas Peyresblanques. Maintenant, le dernier match en top 14, qui 

aura lieu à Toulouse, sera sans doute très difficile. 

 

Toulouse a d’ailleurs fait le plus dur pour se qualifier, malgré la petite boulette de Thomas 

Ramos, qui a oublié d’aplatir avant le retour d’un défenseur corrézien. Mais quelques secondes 

plus tard, Antoine Dupont va faire oublier cette péripétie en aplatissant le premier essai de la 

rencontre. Malgré leur infériorité numérique, plus que logique suite à un mauvais geste de leur 

pilier droit dans un regroupement, les rouges et noirs vont inscrire un deuxième essai et pouvoir 

croire au bonus offensif. C’est d’ailleurs suite à une relance risquée, pour obtenir celui-ci, que les 

corréziens vont sauver l’honneur grâce à leur troisième ligne Esteban Abadie. Thomas Ramos 

ajoutera ensuite une pénalité pour un score final de 26 à 8 en faveur des Toulousains. La 

qualification semble acquise pour le champion de France en titre, sauf défaite plus qu’improbable 

contre la lanterne rouge biarrote. Il y a d’ores et déjà trois qualifiés avant la dernière journée : il 

s’agit de Bordeaux qui a battu Lyon 42 à 10, alors que le score n’était que de 6 à 3 à la mi-temps, 

mais les Girondins ont profité d’un relâchement sans doute inconscient des Lyonnais en prévision 

de la finale du challenge européen. Il n’en fallait pas moins aux coéquipiers de Mathieu Jalibert, 

auteur d’un doublé, pour passer la surmultipliée. Montpellier est également qualifié après son 

succès 22 à 13 contre le Racing, avec un très bel essai d’Anthony Bouthier. Les franciliens, 

vaincus dans l’Hérault, joueront un véritable huitième de finale face à Toulon où seul le 

vainqueur sortira qualifié. Les varois ont d’ailleurs battu Pau 37 à 20, avec un joli essai inscrit par 

Louis Carbonel pour ce dernier match à Mayol de sa carrière avec le maillot de la rade. À noter le 

joli geste de Baptiste Serin, sur la dernière action, auteur d’une chistera pour son ailier fidjien. La 

Rochelle a préparé de la meilleure de manière sa finale européenne, en gagnant 32 à 13 contre le 

Stade Français. Il suffira aux maritimes de prendre une seule unité à Lyon pour se qualifier ou de 



ne pas concéder le bonus offensif. Castres peut encore croire à la qualification directe après sa 

victoire bonifiée face à une équipe de Perpignan accrocheuse mais privée de son arrière Melvyn 

Jaminet. Les tarnais ont été auteurs d’un premier essai joli ainsi que le dernier inscrit par la 

colonie fidjienne de Castres. 

 

En pro D2, les deux barrages ont été accrochés, car Nevers s’est certes imposé de 9 unités mais 

Carcassonne peut avoir des regrets car ils ont eu un essai refusé, puisqu’ils étaient menés 16 à 14 

lorsque Samuel Márquez à échoué pour leur donner l’avantage tout d’abord sur une pénalité, puis 

sur un drop s’écrasant sur le poteau, avant que les hommes de la Nièvre n’inscrivent un deuxième 

essai libérateur avec beaucoup de chance par Joris Cazenave, pour un score final de 23 à 14. Les 

hommes de la Nièvre auront le privilège d’aller défier Mont-de-Marsan en demi-finale. Dans 

l’autre match de barrage, Oyonnax s’est imposé de quatre unités, 19 à 15, alors que Colomiers 

avait inscrit les six premières unités de la rencontre. Ensuite, les jurassiens ont profité de 

l’indiscipline des visiteurs, pour mener à la mi-temps neuf à six, avant que Théo Millet ne donne 

sept unités d’avance à ses couleurs 16 à 9. Mais Colomiers ne va rien lâcher en revenant à une 

longueur grâce à Thomas Girard, qui aura même occasion de donner l’avantage à son équipe. 

C’est au final Oyonnax qui a rajouté trois unités grâce à Jules Soulant. Les hommes du Jura se 

déplaceront au Pays basque à Bayonne pour leur demi-finale. 

 

Youri Gaborit. 


